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(lc»i»8poir sur soa sahit, si affligeante qiiVl-

le fit crainjre pour ses j()iu\s. Il ae consu.

mait et dépcriisait depuis long-tems lors-

que, se trouvant à l'égli"*e de Sr. Etienne

des Grès, devant une statue de la Sainte

Vierge, il sj sentit tout-i-co:ip porté à se

jc3tter à ses pieds: il lui adressa donc la

prière de Saint Bernard : Rcssouventi^rvou^^

Mère dô piété; mais il n'avait pas encore
achevé, que la lumière de la grâce vint

tout-^-coup dissiper !e brouillard affvtux

que le déinou avait formé dans son aiwe, et

le idit à so:î cœ.ir une piiix ineftable qu'il

conserva le reste de sa vie. Ce fut A p -u

prcs daîjs ce tems do sa vie qu'il fit voeu de
virginité sous la protection de cette tendre

Mère, ci que, pour lMiono.per d^ivan^^ige, il

vo;i.i de lui reciter le chapelet tous les jours

de sa vie, à quoi il ne manqua jamais maJ-

g\'é tes occupations tes plus maitiplièes de

sou minibtèie.

Le bienheureux Berchmm^, nous dit

l'a iteur de sa vie, dès s;m enfance çiait p^-

nétr^ d'un tendre amo ir pour la Sainte

Vierg», et il tAchait de lui en doniîer t )iV'

tes Ijs mu'qu^s. Il avait des jours reg es
• po ir aile; rendre à celte llv^in.' des Anges,
ses devo.rs e \ sa chapelle de Montiig i ,

^ distante d une lieue tnviror. Il y ai ait


